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HriO«r naai. — Dwi l'aprea-midi d'hier. 
* 1 4aaBeatiaua ér «fta-Baaf a » , Joseph 

n u l eèeaàt. Vaun-aUûauU. fr. 
a-Vi(aaa, 1 Gtananlliara, était 

. «1 Mini 
ton». o« il ti 
w a M ion «n| 

• »»P*J» I M d»i»»ti<ue _ 
• • • • * • *»nlé, il » raidit d u t l'taairit on il g 

. Ct i t «a vais qu'il essaya di la renia 
g p y ' C * 0 " «« ' te 1 * «««(1% ({«prêt» 
P » • • VaUai-Reuàt'jdsUpaeç* alors q, 
eaevai « « M eftauteete aeaUe peinte M „ _ „ 
srausat aussi «tt-era.(«entasoton, | i M l N » 
easasa e'fcaits* aer*» » eeav étalage ,«»• ees-

i n Ii * t q»» lUre-ntU ••-. 1 
munfutt oaa de oaptouoha 

fMrttrtaeoAvftirt. M.Cocoefert, 

. Vetti Ici reueigsemeDls qui ont été recueilli! ; 
M. vatan-Rtoaud, marchand da beurre, 

ssuft et fromiget, établi au R- 15 da la rut 
€ro.t-dst-V,grjea, était .«(i , k m matin, a. huit 
heurta, H renaaat au «arche de Coton**». 

Sa. femme et la. borne, Marie TronjUard, A*«• 
4e vingt-cinq aui, étaiast Dtu-ltat de ltar cùtt, 
»trir lea clienti da Gucaj. 

Le .garde de ta maison reatait donc confite 
doBkMtique, Joaapb Escudo, agi d* dix-ataf a » 
originaire d'Aucb, dep m cinq moins au 
ta M: Vataa. 

Escudo devait effectuer dieu la journée ua 
salesnaet de 3,000 fr. Son patron lui avait i&.aaè 
cette tomme MIT 11 tabla d* la salla a 
u premier étegt. 

Découve r t e d u c r i m e 
A 4 h . 1 ( | , la bonne, Marie Trouili-

tre U première. Elle ' 

t pré- .'ami é* aooeoii de-puit ta ftiite'deeïuseiine. La 
4tfeaaa> daantade, au sujet dea hooiicid** com-

ndeoco par la fore; traita s'il y 

Lan . 
taule 

toiture! de 
cheval a i t» 

coin da droite. rsûi 

a i flfntuY, fat tué par ga ouvrier dea ports, 
qu'il avait refusé d'mmsi.Saili. b'eaersa» p -

1 condamné à qumt» san co Batsasi BJIIIS 
•sa j a | t * t N a s j « G.-ntlie iniea» « M u ' i o a ««ta eon 

ulOisi t 'aalrepr fucur,p»lea*latta^'ilit^atTilem ( 
-'«pensable de la mort «B fteamtoVea vertu 

loi du 0 avril 18ÎW au» ttjaactidaaaa a s tran 
1* deuxième chambre <Ss in basai eivil 
irseille, devant epi faaMre était aortee, 
mne gain de c.ua» M la veave Ctsrtîl» e< 
ndatnne l'entrepreneur â lui Durer usa rei 
Ifere de es» I W 1 par u et a ta « t » u 
•te de 319 transi jusqu'à s* majojàté. 

. CalUaex, 

l tiré, bien qu'il ne 
Miisi>tino dit que le 

ieno-> pré<t*raiaaale 

• M O 

Itiferieurej; 
m '• " g " l i patate* ( M « t 

Ittasuaa l.\ 8"m)s Thompson (Ajsjkie). 

Soi! S o U a i m O a a a a v i progresuatus 
•aectaaaeiil favorables au ministère WaJdek-
ROUSMUU. 

U D B A U X « T mAWOAUX-SOOU.-
UaTTBS 

NM. Edouard U.krav (PtrjsJ, Uetuet (Ain); 
tneare Kittdis (Ain), A. Itérant (\io), Hizot 
(Ait), Autbjrjr (AtoJ, l'aui Daaatt Hium), Oe-
necteaa (AÎMe), Morlat (Aime). DelafM fAU 
lifttk liacoa (Amer) " " 
t*Uier), Deforge (Bi 
Alpe»), Pavie (Hautes-Alpes). Aeiier (Arieche) 
Luatta «ubart (Ardaaaa.). Oafcàasé (Anéfe , 
Tournier (Anèga). Siuiède (Aude), Thtron 
(Aude), Bnijtrrdtn-jHMiiaaata (Aude), AlaaH Sar-

ut (Aide), Bilitrand (Areyron). Louie La 
cabe (A-eyroaJ, Maruejoul, (Avttyraoi, G*-
lie Ptueiaa (Buucaea du Kaôue), Baitid 

(Caatal), Fernand Brun (Cimai), Charruyar 
" " t (Cher). Laoeaud 

). Ueimaa(Corrèi' 
.Halatoina (Gorta). Giaccobi (Gorae), Gabriel. 
(Corse), Uuieau (Côte d'Or), Debuuy (Côte d'Or) 
1'. Hoeière (Creuie), Ueifarga* (Crauaa), da 1. 
Batut (Dordogae), ubaroix (Dordogtt), P<tur:«y 
ron (l)ordognt),Sirraxin (Dgr^ogoc). Baaaquier 
(Doub.) Jtuei (Doub»), Borne (pouba), Aaleuie 

(Drdoie), Maurice Faure (D.-ôme), Charles 
Cbab-ri (Drôme). 

[sioabard (Eure), Modeata Leroy (Eure) 
Uooiteau (Eure-et-Loir ,H- idat (Eure-W-Lo.r) 

(«ar^i, 

o n arida «• cuir, aoa tablier de travail relevé 
«or la tf te, un baiiloa daaa la boiiëae ; du aai 

rites du dotneaùqua. I 

te, eommiasain d'Aioièrei. 
L 'aaqudta 

• A a* Baomtnt, arriviii H. Tatati. En compa 
cata da H. BacnotU, il paroourut la maiaoa. 
faataalaaponraavaieat et* fraetaréaa, l u osât-
MaVaBatoacéa, leur coateao répandu iur le toi. 

La aafta-fart, placé daaa la talle à manger, 
at Mathraaaait 7 .0» fraeta, avait dtaparu ; les 
MM franc» placée en evidevjae tur la table éga-
toaaoat. IKaâ Isa troia c&ama>rei de doneatlque 
da daoxièsne étage, pareil désordre aa reaar 

Un. ttrret de caisse d'épargne de cinq cents 
franea, eu nom da Marie Trouiilard, avait eci 

elaoteat éU enlevé. 
Dea voiaios furent interrogea «t M. Bucholta 

lAMrHeeei: 
[. A 001e heures et demie, Jouaph Escudé avait 

s causé a quelques personnes, à travers la 

lidi et demi, a jeune apprenti menuisier 
r de de li eossr la «barrette an-

iadM, «a ttajax calé, attalao d« abe»al a l m n 
| undsMta par deux indi vidaa, jeunet gens de 

ivtagtsns, iréo carreetemeat vête», 
s ém «aapaaux melaa. 
D» la ctarreUe, ua objet très r&iaaaiaesu 

e coffre-fort — étsitt recouvert d'uo tapit 

affirme avoir vu, a U même 
ukaat*. aaa ntmea mdiv.dua. D'aarts las déclara-
tWDi des divers témoiai, ua trowièaK complice 
•tait resté dans la cour, avait fermé derrière eux 

;ia gattla, lear disant: a Au ravoir, a desnaia 
•naatiaf > et était retourné vers ta maiaoa. 

Il avtnt dû fuir en escaladant te tnur de der-
,rt«re. 

Les troia ataaaains ivaient surpris le malheu
reux garçon dana l'écurie, l'avaient bâillonné, 
Iwo'tèet étranglé. Poia,motrtant au premier, He 
avaient mis la maiaoa a* pillage. 

fl parait évident que cet audacieux maaaies 
eavaieaâ tara parfaiiBtaeat au eeurtat «et bt-
Hhsnea da la maison. On pense qa'il ,«era facile 

effm DM ai* 
, la eharretti 

M CURIEUX PROCÈS 
Vm. oontraunaltre tué daaa une grtW» 

— La patron déclaré reaponaabU 

— X*«si iaoVetnnKaa à la T««T« 

Maveeitte, 1er mai. — A ta suite de ht der 
aière greva d u oavhera du porta et dea docks 

l'ait**! proaédécmgloyepirMaioImo paar 

Purdocobi a'o»Do*e a la présentation de 
tire et M' H.Tmireproposa que le tribunal 
IIQC la lettre ai la. cotamauique à la défenif. 

U Ml Jn" D M 
VICTOIRE RÉPUBLICAINE 

Lae élan d a p r e m i e r tour . — D é 
n o m b r e m e n t a t o la s sement dea 

d i v e r s p a r t i s . — L a major i té 
dé jà a o q u i i e a u min i s t è r e 

Maintanant qu'il est plus facile de vair 
oiair daaa le scruUn de dimanche dernier 
U eat pûsaable tle Ihira un cla»»ei»eijl précis. 

Perier de Lartan 
ftoaart 
tilla ( T , 
(Ua^aH-Csnainot.. M 
riturt^ tltoiteiu, LaMeli 
de Moatebello. Bertrand, 

ult-Mor,.èr, l l é r i ^ . b o t i i r d « <****£> 
Lebrum Jule3 Brke. t»mths>a.i -Moselle) rlaa*-
« « (kteuaw), ioie» Muset (Mièvre), f 

-w, ba t t ue , Eiajà^M«Ve(Dio«d). ^ j 
Jules Gaillard (Oise) Gtvelot, Binaard-aev 

. . . . (bmaf, Hose (Pas-de-Gaiaii). 
rbbot (P.-a^.Calaia), LnviUe fPuy-Je-DomeA, 

Jules» Legraad (Uiawa-Pyrénéet), Harriaqae de 

atarrois, UaWu 

nationalistes 
eussatre vissa 
^ S « t d o D c | 
voix aoqulse déjé au u 

), Ka.eao! 
!*aa (Gara 

Nous 1 
renseijjiiantenUi les plu 
par sou* des étiquettes 
sibt* tea nouveaux élus 
capatwn que <ie déterminer J 
paetives des divers partis. 

Nous las avons classés sou 
dénoniuattoRS distinctes : 

Bépnblicains miniatériela 
les députée progressistes qui 
que toujours avec le minisl 
réptibUcaiBe. Nous y 

efforcée, d'après les 
certains, de grou-
ussi nettes que pus 

sans autre préoc 

six grandes 

comprenant 
nt volé nres-

Uire de défense 
placé certato; celui de M. Paul Deschanel 

et celui de M. François Carnot.dont les dé
claration» auli-ualioualistes et anti-cosa 
riennes donnent à entendre qu'ils auraient 
appuyé le tntnlatère dana sa lutte contre les 
partis d'opposition nationaliste et plébisci 

les classent nettement 
deux {Troupes. 

nglobant les 
! l'un de ce 

•dateurs déclarés 1 

SocUlis es ministériels 
aociaUetes qui se déclarent, avant tout ré 
{pubtJeains et qui adhérent au Parti socia
liste français. 

D'entre part, sous les dénominations de 
pabjeeatna aotinoiniatéri )»; monar bistes 

Klacé les • progressistes » qui ont cntnii;itlu 
1 ministère, lei ~~~ 

les faux ralliés, 
dent de la Patrie Françaiseï 

RÉPUBLICAINS MINISTÉRIELS 
•M. Laurençoa (Uautes-A.p.-i}( A. Maurâ 

(Aipes-Maritmeî) Routier (Aioeï-Maritimes). 
Félix Poniilon (Aïoes-Marttim^). ui^eboffsheim 
(Alpes-Mir.tim?s), Perrin (A.*dè<:ha(. Glitillard 
(Aabe), Thitrry-D-.anoue (A'ibe). Mu lie (Cha 
raete), Gerald (Charente) uibaud-La^roze 
(Charente), Garnier (Charente-Inférieure). Ga
briel Oessa* (Gherea(e-Jnférieu"f>. fannanue) 
Arène (Corae), Prancoia Carnoi (Céte-d Or), Le 
Troadec (Cé.u-dti Nord).Kii!;én» faando f̂ sHes» 
da Nord), Artats (Céus-iu-Nor 1), puui Des :hi-
nei (Eure-et-Loir), Ihibuiason fKmittère.Gloarec 
(Fimetere), Heotoo (Pimstére),T>ec«ia/Gironde). 
Jehaaoin 0ile-at-Vilaine), Vaeili (lière). itimet 
(Lasidet), Cb. Ut hn (Loire),VigourooL. (Haute-
Lolra).Buraad(Hauta-Loire), Le Mtrc (bouche), 
Paeqaal (Mord), Bereea (Nord). Pradai Balade 
(Saeaaa-Pyreaees), fistuasot (Pjreates-Onen-

U Bill {Finistère). Guloa Dojiaergi 
— - Leyguu (tt«uta-Gï— 

Lame), Ru*o (Uaroi 
Lïyaue (Garonne Haute), I 
ne Haute), Dacker-David (u ir»). Mune uinetan 
{Uiroede^ Pierre iXipuj (H.-oaag), Guaewne 
(Gironde). Vigne (Herauit) Il Eimbaud(Uecsu.U) 
Ahea Doua (ladre), L ff-t (ladre at Loire) 
Chaulâmes (fadre et Luire)Gjtiave Rive (Isère) 
Claude Rijon (Isère), Chanoi (L.èra), Piiiaoi. 

(Isère). MoUard (Jura). Georges TrouiUt 
. -1) , Gh.Duraont (Jura). Giuvin (Loiret Cher) 
llenn David (Loir-ti-Char), Moral (Loire), Gala 
eaid (Loiret), Vaxaihe Loiret), Ftrnaad R^biei 
(Laira), Emile Rey (Lot) , Vi»i (Lot), Lou.i 
Joe-dan (Losère), ViIiaUeOucheaaDta (Manche) 
Léon B'iurgeo>a (Marne), Mirman (Marn^ 
" ' iiiilan (Marne). Mongeoi (Hiuts-M: 

ions (N èvre). Tung 
(Nord), Elias Evrai 

(Oise), Sibatiene (Payde-OOtoe). 
Cuambige (Puy-de-Dôme), Unyot-Deiaaigot: 

(Puy-d^ Dôme), Bony Cisieroe (Paj-ié-Dome), 
Clemantei (Puy-4e Déme), Cbanunat (Puy-<ie-
Déme). Catalogne (Ba^eàPyréoéu), Oxu 
( H tes-Pyrénées), Disque lUtûi Pyrènéas), Pilie 
(H-- s Pyrénées) Jules Pains (Pyrénees-Orien 
files), Bonrrat (Pyreneet-Onenutes), Schneider 
illaut-Rhin), de Laneesan (Rhône), Ganet 
Rhône), Justin Cbanert (Hbôue), Gnsussit-r 

lSaôna-et-Loire).Sawen (Saône-st-Loire), Petit 
j»an(S ôoe-ei-Lolre), D ibief (Saône et-Loir^i. 
Smyaa (Saône et-Loiro), Couyba (Hte-Saûn~), 
Renouii (Hte-Seôae), Peureux (Hte-Siône), Jean 

(S-

(Siioe-et-Oiae), I 
(Somme). KiuirfS 
(Tara-el-Garoane1 

Garonne). Louis* 

:) Emile Ghau 
Da.auoreau (Setne-e: 

oy (Ô^ine e-Harne), Berteaux 
Oise), Ruugte* (DMx-Sevru), Fique; 
" !Somme),A:Jdrie1.(Taro),S«oaC 

e), Adri?o Chabne (Taro-et 
Martin (Vsr), D *s hiy et( Vende e) 

R;douarii (Vienne), Vachery (fite-V.enae). Le 
'"«e (H>-Vienne), Tourgnot (H'.e Vienne) 

Codot (Haate-Vieane), BatiUrd (Bute-
Vienne), Henri Loup (Yonne), Lucien Corne 

)). Aubry (Algérie), Henri Dulac (Inde 
Française), Caraaua (Senogi ), Grvllie Raacbe 
(La Guadeloupe), B issuti (Sivoie), Ghambon 

), Empereur (Savoie). Deieguse (âsvoe). 

(laôaa-et-
Brtadesu, Bergnet, 
1 beuf, Lèche val lier 

. Paul Ubaudi , Coe-
nudet (Selue-et-Oise), Gille (S-imme), Camille 
Kreois, Heary " 

tlùuaevay (Bhùa->, 
Koulaud (Seine-Inférieure): 
Bouctot, Julien Goujon, Q 
(Seiae Intariearej, " 

Don 
5 opposés 1 

«g«-
(Me 

NATrONALWTES 
MM. Sjteton (Paria), Coavalot (Paris», 

ievoya (Paris), E'iest Roehe (Pana), Pi 
HThara (Sceaux), Guyot de Villenttfve (Si 
Denisl, Holtz (Paris), Delerbe (Cstvadoa),1Ca| 
radd (Cai.sdos), Lasies (Gers). Le Beriaié (l 
et Vilaine), de Besuregard (Indre), Denis (Un-
dea). général Jacquet (Landee)*, de Dion (Loire-
Inferieure), Daudé (Losère), Maurice Dareuil 
(Mejeone), de L'idre (Menrthe-et-Moselle), Ger-
taixe (Mértbe-et-Mosetle). Ferrette (Meuse), 
colonel Rousset (Meuse), Foucher (9-irthe), Ga-
taignac (Sarthc), Argèliés (Seine-ei-Oise), Gau
thier de 0 agny, R-jdetie (Sel ne-et-Oise), Ray
mond de Fontaines, de la Rothelhulond (Ven
dée), de MooJDii {Vienne), Gauthier, Gérard, 
Ancel Seiti (Vo-ges). 

Soit donc A 4 députés élus sous le pa
tronage de MM. Jules Leniallre et Coppee. 
C'est tien peu pour uu effort si eonsidé-

MONARCHISTES A OONURVATBtJBS 
(M. L. Pracue (Paru), Uroiie (ISriet Mau-
: Bindar (Paris), Denys Cochiu (Paris), Des-
dius (Aisne), Boni de Cailaliaae (Bassu-
ts), Duolaui-Mtinteil (Ardèche), Gaiihtrd-
icei (Ardèche), Massabuau (Avoyron), de 

1 (Ateyron),Maurice Gérard (Ciltados), 

les comptent satt 

ncTKKj^i» de 

Les érections É M 
MSlifcNSSMÏNT ( t f fUhU 

M la* 1 » tas l aaaMi t l l inul i l laa in l l l i |JMi jaaaM<Nai 

Arr*n<liMB«ai 

In.criO. 1,14g. rotanta, 9.936. - «M. Goea»-
teui, 5,1*1 ia.i , Ueae.e, 8.970, Uuniat», S.Mfc 
'^îejoaucourl. 1,931, 

L i commtiaion reetiSe sia.i tes eniffras : 
Imcrit.. SB.6B1. - Votant., 18,941 

Nui., iW. - S j j t .ge . tiaiiméi, «14S . 
UN. CeckaUui 1.119 

Debeea « . 9 » 
(joniaux 5.360 
Derecnaueourt 1.3n7 

i»««iîrrr.'.'.' * 
Il carcan ,m iaaSaii 

"—lllaiiail 
Landreciea, La Qnaaao^ u t M O M S T 

Lea réiultaii p rod ,»» . ont «M lai forranta S 
» . Binrd Kiiei, radical, t i t | l i u t %,&ï 

.o i icontr ,3 9«8 a M. 0«aat, éa la Al t ia i raa! 
t.ia», al 1 .m . ». (inaanue, MUacti«a<a. 

La comiQtE.toa rectifle lia ohlffrea comnaj' 
l l l : ^ 1 

llntcritt, « .803. - Volwl^ 13.381 i 
Nui., U t . - S'ifltu» eirflmta, 1 8 . m . 

aW.ïmd-Bliir...... Mb» -A 
Oijat 3.»I4 'j. 
Cartenie l .»M 

A r r o n d i - . c m i . t d ' H u c b r o u i t k 
ir* ciroomsiriptien ! 

Le, chiffre, nroeiaméa ont été le. Buiranti -
Inece.u, 15.8HÛ ; fotaftk. 10.889.-11. l'alHJlJ 

commisaioa rectifie .mai le. chiffrai: ¥ 
loicrils, 1&888. — Votante, 13.400 

l ' .UUB ir (Caludoi), JuieiDilatoue(C.ltadoi). 
i de Ca.tellane (Cantal), Jean de Gaa. 
(Cintai), Larochejoubert (Ch.ranU:), 

Ch.utftmpa (Haute-Su 
(Baina _ 

Ferai 
Julea Mercier (H tuto.S.roit). 

O s deux groupes qui constitueront, 

tenl. des maintenant, o v n t - c i i i t i u n n t e -
h u i t députés. 

SOCIALISTES MIMISTÉRIELS 
N i . Ajb-r. Poulio (Ardenn.s), Cedeo.t (B 
i s-dii-Bhén?). Anttde Bover (Bouchas-t 

Hhtse), J. !.. Breton (Chrr), Deti i (li irj), 
l ' i , !•• (Gard). r.«i-'ioh.c(H ,ute Garonm). ' 
tid? Briand (Loire), B.«ir (l'-de Cmai*),U 
dm ll'.-dcG.I.ICniu» (Rlido ), Codiard (llildiie) 
laurèa (Tarn), Ferraro (Var), Gerau.t 11 cliard 
(l.a G laaeloiioe). 

Ce groupe comprend dttne ajulnxe repre
nants Ils'nutrmetiteraee.iamiiiiMi .litn. 
s proportions assez sensibles, ntiuiu.il 
illottsg,^ lui étant favorahles et eunsti-
era, a coup sus, un appoint séri< ux poui 
te politique d'action républicaine cl de re 

D abord 

BSPDBIJGAI1VS AÏCTI l lHilSTÉKlELS 
H*. F.i.lloi. Fioiu 

Bercer (Pana). MM, 
Rahari (A.oe. al.ri 

tune:), Juie. Boche (Ardèrh ) Ga"H r(4vnroi) , 
CibiU (i-ejron). Tniorrj (Bo cu,i au ItraA le), 
Herat (Ckareatel, Jacqueita (Gd'ei-do Nord), 
oe Mau.uer (Doub,). Lonia Paa^r (Eure), du 

(Cha-ente), da L argentaye1 

a-du-Nord), vicomte du Roaceet (Gôtet-
du-Nord), Loi>i*0:iitier(Ci>les-du-Nord), Der 
nen (Cétes-du-Nora), Limon Cotes-du-Nord) 
Laimiiie Ft,uquet (Eure), di Rocry (Eure), comte 
lOsmoy (Eure), de Saint-Pol (Eure-et-Loir), 
Vmiers (Finistère), abbé Gayraud (piniitére), 
liabnel Miossec (Fiuialère), de Mun (Finistère). 
le Kerjégu (Finistère), M Chambre (llle-et-
Vilaine), comte de Traiatan (Ille-et-Vilain), de 
Saint-Martin (Indre), marquis de la Ferroaneyi 

e Inférieure). Ginout de Fermou (Loire-
îture), Jules Qalot (Loire-Inferieure), An-
Ménard (Loire-Inférieur»), eomte de Mon 

. i (Loire-Inférieure), Darblay (Loiret), mar-
•juit de Cbambr,iu (Loiére), Ferdinand Beugére 

lea Baroa ^Maine-et-Loire), viromte de la 
douueye (Maiae-et-Loire), de Grandmei-
(Maine-et-Loiri;). Laurent Bougère (Maine-
lire), Arthur L=graa,i (Maich), «anllae 

(Mioche), Drince de Bogue (Mayenne), 
iEta (Maienne)/ de Benoiat (Meuse), Lemy 
(Morbihao), duc da Ruhia (Morbihan), cornu 
le Linj..m.it (Morh utn). Foreat (Morbihan), 
IjuriGocbin (Nord), abbé Limire (NordL Pu 
:hon (Nord), Ju.es Dinseite (Nord), de Monts 
lembert (Nord). Groutseau (Nord), comte d 
Levis-Mirepoix (Orne), baron de Muckiti (Orne), 
Taillandier (Pas-de-Calais), Dard (Pas-de-
Calais). Adam (Pis-de-Canu), comte de Gon-
• aui-B.ron (Bi-sea-Pyrenéat), Gourd (Rhôot), 
K'igène Schneider (Saône-et-Loire), Galoio 
(S.nhe), S'icbelet (S due Inférieure), comle da 
Pomereu fSMne-Inferiaarai de Caraman(Saine-
et-Oisa), de Beauregard (Deux Sevra»), marquis 
de Maussabré (Deux-Sèvres), Xavier de R-iile 
(Tira), Amedèe Reiile (Taro), marquis de Lei-
ninay (Vendée), Paul Bourgeois (Veoaée). de 
Biudrt d'Aason (Veudce), Pain (Vienne), comte 
•l'Alsace (Vo~gas). 

s .il f i u a t r c \incit o n dépulos appar 
tenant aux groupes de droite ou votant uvec 
la droite. 

En dehors de 
nsenlijépartuKé . 
ciaHsies de iiU. H, B . (g-ueadlstes et bJa; 
qtilstes) qui ont fait <le l''JVpoeiition au minis
tère, mais dont les voix seraient certaine
ment acquises aux refarmea sociales, et 
Quelques di-untes h£<tKamtot) dont 11 est 
difRcilc àe duv •H> huraiant pour ou contre 
une politique d'action dimocratique résolue. 
Ils sont, du rcàle, peu nombreux. 

S o c i a l i s t e » aruetsitlateit e t b ls tn-
• U t o s t BM.MarcelBtraaat (Paria),Deicautr 

(Kn-I , Ri. Viiitnt (Paris), Coûtant (Pana). 
Tk:vri-r(Ai,icr). Hmveri (Ssône-et-Loire), Mau-

«AliflrdiVar), 
Lea h « - ^ i a o U : MM. Gorges Cochery (Loi-

'* e i rtl), Jjun.rt (Pa,..ie-Csiaia), Valiéa (Pas-de-
***• r . L . i E \ » : , - • ) , ta! ' " 

Calais), Bartbou (Bi«sei-Pyrénées), F.andin 
(Voane). 

Donc, en examinant cette nomenclature, 
établie avec ta plus scrupuleuse impartia
lité et qui se base sur les indications les 

8* circonscription 

maioa proelaoae Lu chiffres amV 

Inscrits, 16,989. — Votants, U.T09 
ftulï, 80. - Suffrage! 14,089 

MM.Debau 
Cardon 5 7aG 
Du mont î.tttB 
Debève 194 

ti y a ballottage. 
AraromeUaaeanesit d e Ca taabra l 

tre circontçription 
Cambrai Es t , Cambrai Ouest , Caroiarea, 

lasaatti, 30,074 ; rotanta, 24,«40. -
sez, répub., élu par .10,930 voix coni 
M. Constant, collectiviste. 

rectifle les chiflV.-s 

- Volants, ti.ms IntcriU, 30.088. 
Nuis, 3.396. - Suflragee eaoViiats. Si .306 

HM.Berau 30.925 E l u 
Constant 297 

Dans cette circonscription, on a trouvé dent 
i urnes un certain nombre de betletine a » 
im d'Alfred Dreyfus, capitaine d'unili»rie : 

que)ques*uns 
Nipoléon. Ua électeur 

point payé à boii 
rtreU. Il y a, en somme, des électeurs qui 

Se cironteription 

Clary, La Cataau, Solesmés 
résuitata proclainot étaient ie> suitanla : 

évita, 36,366; votants J2.469. - MM. 
Lsfebvre, réaetionn., 7,961 voix; Loié, mi
nistériels, 7,679 ; Fiévet, 9.K78; Risse), aoela-
litte, 783. 

La commission rectifie ainsi les chiffres: 
Inscrits, S6.375— Votants, 21,418 

Nuit, *95. — Suffrages eiDrimés. 31,347 
MM. Lefebvre , . 7.975 

Los* 7.678 
Fietet 5 -8» 
rVsael 68Ï 

Ar rnnd l s fBemtea t d W v e s i n v s 
tre circMicription 

Avesnes-Word, Avesnes-Sud et Traton 
C'est, par l'arrondissement d'Atesne 

l'abbé Latnire. 
Derieux. 71 

i 
Zt ci*eo4ucriptio* 

Las chiffres proclamés ont été tes suivante,. , 
mscriU, 13.9M ; teUata, 4«.aa». - I T H B 

chon, dénute sortant, libéral, élu par 9, t3i teix 
contre 749 à M. Vandesutte, socialiste. 

La oaauaiseipa raclife siaaf les cïiflrej 

toavUs, a.tjm - Vaawts, U AU 
Nuls, 316. — Suttraget ext-rimes, 10.796 

MM Plichon W.036 Elat 
Vaaaaputae.... TfiS, 

i-ncé ? 
Pasaual, ra 

ar 7.30O vol 
ia., et 1,816 

. Samson, collectiviste. 
La commission rectifie ainsi les ch'fT- -n : 

Inscrits, 16506. - Vntanit, 13 603 
H h, 83. — Suffrages «ip-ieiés. itt.r.il 

MM. Paaqjial 7.303 
Mulat 4.393 
Simson 1.8M 

luserUa, » ,3*6; votants, 17,343. 

oix, contre 6.381 A M. u'Hei. 
et 42 a M. Bcaurepaire , 

M. GuilUin, progressiste, élu e 
contre 4.310 à M. Detiaonâ et S » * M ft>ne.ï 

ifte sdnei les ehiaVes : 
hiseruf, 3 1 . 7 7 4 - Vataals, 15, etf. 

Nuls, 143 - JaiaTmajai aawi,wps, ig.344 
MM.GauAain 1Ï.4M6 U a 

Deataooj 4.3H 
Rinard 946 

2e circoiunnptioa 
Lea chiffres proclamés ont été les suivmaW : '\ 
Inscritt, 14.278; ratants, 11.96* — M. CocÛgV 
t élu par 10.380 toix contre 50» a M. Cartier: 

flollectivaie. ' ' 
La commission rectifie ainsi Us chiffres : 

loscrila, 14.967 - Totaais, 11 W/ 
M ils, 790 - Suffrages awriméi, 40.B» 

MM. Gocfaia. 10.380 Klss 
Carlier 5-0 

ArriiMrtlMnoassusti sVa Imeava 
ire circétiHcriptiox 

Les chiffres oreclamèt étaseat les uùtatate: 
MM Bar/oi*. n>od., 10-.314; Ciiqutnooit-Pâ-

ue, rad„ 1,809 ; Duoied, eoileet., 4,709 ; ChréT 
ea, ruvisionniste, 338. 
Voici LeaefeiflVts reetiéét : 

latcrtls SB.941 - V«*a0U, 17,303 
Suffragei exnrimér, 17,186 

MM. Barrota 10.3x3 Ma t 
Cliquesnois-Paa/ue 4 809 
Dopied 4.fl» 
Chrétien 331 

8B nrceaavrapssoa 
Les eaiBrts urocistnes ont été tes suivant* : 
IM. Lor;hiois, réeaUona., 6.871 , Werqôia. 

radical, 1.739 iGhïsqiHère, coUtctiviile,'4W6. ' 
La commiS'ion rectiS? Isa chiffres comme 

6.37* 
Wenjoio t.Ttt 
Gesquiére 4.M9 

Ballottage. 
Se circùnicriptioH 

Les chiffres urocianiés oot é é les fiiivanls : 
MM, Franehomme. reaetioan., 7,367 ; D«-

i-r-e, radical, 3,805 ; Dîlory, collectitlste, 
,847. 
La cor. 

Suffrages exprimes, 17,307 
MM. Franchoi 

Debierre 
Deiory . 

4e cireq/têcriprim 
Les chiffres brodâmes ont été les sukaat» . 

Me. Oanaiiie, 8,490; SaWer, 3,«W ; «loir, 

i chiffres ^ont air.ii roc'iÛéi : 
lûscrits, W^46 - Volants, 14.7*. - Nuis. 63. 

Suffrage» exorimet, 14,66i 
'.DaasiUc B.tfltt Klsa 

Sohter 3.089 
Hoir 3.969 

5e eircanteriptit* 

ue. 14.007 ; Ragbeboom. 5,190." 

Lapret oe s'adressaient pas à monsieur le 
étante, mais au baron de Siptème, qui, 
•m jour, s'était permiti da luliner sa fem-
BM et de lui tatùr des propos iacoo.ve
nant». 

— Ah I bien, mormars M da Prémorin. 
Le bonhomme, qui s'était arrêté nn 

instant, ponrsn-ivii : 
— atoosienr le marquis, le jour da cri

me, ie ne travaillais pas dans les jardins 
du cJwieau at, é l'heure même où • . le 
eomte tombait mortellement frappé, j'é-

i forêt, dana les parafes de la grotte 
aux Lovajsa, oacupé à tendre mes collets. 
" ivais promis de livrer.trois ioura après, 

cbevranil et plusieurs narrée poor 
p noce qui allait se faire à Mortagm 
ne, monsieur le marquis, j'étais t 
in de placer mes engins.lorsque, tout 

eo«p, le brait d'in n«s rapide attira mon 
atteniioit. A patae avais-j« eu la temps de 
ma Mott.r derrière an baiemm de cléma
tites, (ro'an hosome passa a vinsjt pas da 
moi. .T'eus an frisson en reconnaissant 

•B «et ïaMaat d^altusuaaiM. la jardo-chawse A sm casquette e« forme 

I *^asM>, Lasret. a,tu aimait baaaooap de me on ornéed'uoe cocarde, à ses mous-
ttB fiMas» . élaif trèejateo» ; smjovr, de- tswbe.-i ot à sa barba noire, qu'il porta** 
toast plusieurs personnea, fl avait pro- «atière, taillée en pointe. 
Bamsâ ce» asa4> arec eoWn r » Il suivait one pattte sanie qui coadnst 

- K M aninans sa pt-rm ttatt da à la grotte I M Laups, et, tout sa mar-
V à matelas**, je le tuerais! chant très vite, U jetait à droits etàgau 
i «té dit par «mùeurs témoins che comme des regards ioqatats. 
malheureux ftla taisait de fré- » — Tiens, c'est drôle, me dia-je ; qu'a 

Laffrat aa l'ab- t-il donc 1 Et où donc va-t-il comme et T 
, e Ses allures n'étaisat» pas du tout na-

• saseVaBasaa B été iaajs at tare Iles , çs m'in r̂ifriatt et j« vonftts sa-
smliliasst, amssisui nvataev «air où il courait et ce qn'il triait faire. 

iaitvBuiaÉsat» JeJesaivisea sas gUaaaat avec praoaov 
u «•a-aard ft navaalea * 

», sj U- I* ount* ftsthèa» en- • Arrlré A â eJtjeves pas de la ffrvUaaua 

Ut GRAND-MÈRE 
Emile HICHEBOURG 

DKUXIhME PARTIR 

aLaada. BatlsBa^TAet»l«7>sB 

H eta-bait ainsi à établir un alibi, 
ainsi » tanver ; mais cela lui 
antlble : ni al moment du meur-

ai avant, ni après personne ne l'svait 
s u •wsroiia qu'il déaigiiait Aussi 

BstML faire admettre sjus i* vietime avait 

i «Villon 4B jar-iinler. ca a"é-
Qeta vilau.*s iaianMoaa «u'oa 

" sslfttam M. le. ' 

i travers le ûauna 

»' Arrlv* Aemeiopses aajde lagpv«tia4UU 

UBips, il s'arrêta, nioagea sen refard 

b mHB toutes MM saraxsToas, tsatUt l'a»»»!», 

atama jata^ajftat l'air rasastra, péaetra aaas la 

-^arafasaaasaaB sa tf-ss uatruro*. 

v Comme vous le savez, 
marquis, la grotte aux Loups eat 
d'une seconde grotte, plus petite ; 
s»coode grotte a une porte, laquelle, aa 
ce temps-là, était toujours fermée à clef. 

> Je crus avoir deviné le motif de la vi 
site du garde à la grotte. 

« — Bon, me dis-je, je comprends ; il a 
braeonné aussi, lai, et il vient prendre le 
gibier qu'il a probablement caché dans ta 
petite gratte. 

«Quel était ce gibier? 
> Voulant le savoir, je m'approchai de 

la frotta aussi près que possible et, ayant 
choisi mon poste d observation, j'attea-

• Au bout d'an quart d'heuie, a 
homme sortit de la grotte-

» Ah ! monsieur le marquis, je restai 
pétrifié de surprae ! Ce n'était pi ' 
garde-chasse I » 

— Oh ! oh ! fit M. de Prémorin avec dea 
tâtonnions différentes 

Il était afrensemaat pâle, et de ses 
ress grands ouverts jaillissaient dea 

, dit-il 

plus du loat aux épaissts et longues mou3-
tachei de Lapret. A ce moment, la nuit 
tombait, monsieur le marquis : mais, en 
ce temps-là, j'avais encore ds bons yeux 
aussi, malgré son déguisement, je n'eu 
pas beaucoup de peine à reconnaîtra 1 
baron de Septème. 

M. de Prémorin lit un bond sur sa 
siège. 

— Lai, lui, c'était lui! l'amant de la 
soélérate I s'écria-t-il. 

— Oui, moii-tkur 1* mtaauis, c'était 
lait ^ 

- Oh 1 les infimes f les monstre? I 
— Attendez, monsieur le marquis, j< 

n'ai pas fini. 
« Ce baron regarda autour de lui, ei 

tendant l'oreille, comme il avait fait avant 
d'entrer dans la grotte ; ne voyant : 
n'entendant aucun bruit suspect, 
croyant bien seul dans cet «adroit de la 
forêt, il gnrniju sur les rocfcers et jeta 
tout ce qu'il portait dans une fente, la 
phis profonde, qu'il avait évidemment 

— Continuez, Bourlot, contin 
me voix haletante. 
— Le personnage qui sortait de lagrotts. 
nrsuivit le paysan, venait de changer 
vaatsaaats; il portait maintenant la 

costuma d'aa gars normand, un jour da 
foire,depa*B las gros brodeemias jusqu'au 
chapeaa «a feutre ; il avait sur son bras 
le pantalon et la tonique du garde, et sa 
main tenait la casquette ronde A cocarde. 

— Ah l js comprends tout I exclama le 
entais. Ah ! la oiieérabla, l'infAme T 
— Pardaa, monsieur le marquis, je 

crois, saaf votre respect, que vous com-
nMBses astttiasaaat. A MM prendra. 

— Sait, Boa r lot. e oatmoas I 
— L'homme s'omit aussi dépouillé 4t 

ai barba notre, talUéo «a pointa, et sea 

Uoat DettJas mnaaTasatm M riaismbmliiaTlaaT^'^IIB' '' 

m'en aperce1 

t Bn eVscetictaât des roches, U baron 
m'aperçut et me raoaamut ; mata 11 dut 
supposer que je no l'avais pa: 

y an moovement brusque, U eafoaca 
sao chapeau sir on yeux, prit sa coorae 
et disparut dans le bois, derrière les ro
che?. 

Si j'avais âté intrigué avant,monsieur 
]« marquis, je t'étais bien autrement après 
avoir vu M. de Ssptèma remplacer son 
de^iaaaeai ds £Brd*-chaase par celui 
d'aa aafosti. 

Mais quand je rentrai au village, deax 
heures plus tard, et qu'on m'apprit que 
M. le comte était mort et qae c était La
pret qui avait tiré sur lui, tout me fut ex
plique. 

» En l'absence de Mme Lapret, on s'é
tait introduit chez elle et l'on s'était em
paré du fusil da garde. Le baron de Sep-
tème s'était fait confectionner nu unifor
me de garde-chasse semblable à celui de 
Lapret et l'avait endossé pour tuer M ' 
comte Sostbène. 

n Et comme le baron s'était si bien 
donné la figure do Lapret que moi-même 
je l'avais pris pour le garde, il n'était pas 
surprenant que M. le comte, qui avait — 
son meurtrier le mettre en joue, eût 
(usé le pauvre Lapret avant de rendre le 
dernier soupir. » 

— Aiusi, dit le marquis, avec aa ac-
ceat de tristesse profonde, voue pouvie* 
sauver le malheuxaax Lapret, ot vous no 
l'avez pas fait! Jo vous ai promis d'être 
indulgent ; mais je suis forcé de vous 
dire que votre conduite eu cette circons
tance, a été odieuse, criminelle. Malgré 
moi, je suis indigné. 

— J'ai dit i M. le marquis qae j'étais 
aa misérable, nn vieux coquin. 

— Voua avei le repentir, soit; ntau 
tout le mai que voas avez fait, oa gar 
daat le silence, est irréparable. 

Le vieux braconnier poussa un soupii 
et courba la tête. 

Aa bout d'un instant, il reprit : 
— Monsieur le marquis, j'ai ea l'iaotn-
m 4o prendre la défense du garao-

ebasse, je vous le jure, oui ; je vaa' ' 
tout dire immédiatement. Pourquoi 
suis-jo arrtWT Pourquoi me suts-fb dit : 
• Attendons i demain T » Je no sais pas. 
tt j tasse oaoi à mea pteawsr' moaMaLje 
pauvre Lapret, déjà arrêté par la gendar-
merto.aTteatt été tais asmaéwt eaIrbarat, 

It-Jf -

sur la [Oili-iai cet horrible poids qui m'é i 
tonffait. Ah ! monsieur le marquis, je ; 
comprends votre indignation, car j'ai été 
et suis encore indigné contre moi même. 
Hâlas ! le mal est fait, et je ne peux plus 
le réparer qao dans la mesure de mon ' 
moyens. 

M. de Prémorin paraissait absorbé dans 
ses pensées. 

— Monatear le ia*rqsis, puis je conti
nuer T demanda Bourlot. 

— Oui, je vous écoute. 
— Donc, je m'étais dit : t La nuit porte 

nonseil, attendons à demain. » Le lende
main matin, un donestique du chAteaa 
vint me prendre an saut dm lit. Il me dit 
qne Mme la comtesse avait à me parlef 
immédiatement, et il m'emmena Aa 
chfttaau, tout le monde était sens deeauo 
dessous. Mme la coméosts me reçut dana 
sa chambra. Elle éUit très pèle et trèf 
agitée. 

-Bourlot, me dit-elle, M. le courte 
est mort ; c'est le garde-chasse Lapret qai 
lui a tiré un coup de fusil. Peut-être sa
vez vous quelque chose sur ce aranae 
épouvantable ; mais voua ne sérac pas sa-
pelé sosasse témaia ; vos* n'aaas qa'uao 
chose 4 faire, gaïaar le siiaaoo sur Isa 
faits qui pourraient voua être connus. j 

» Ce fat ea me pariant ainsi que la 
belle Mme Charlotte nu lit comurendaî: 
que le baron ds Sspoame m'avait réconaîl 
prés de k gro*te aux Loaas. a 

— La gueuse veuo avait mit vsair soaa* 
arbeter votre srJoaoe t 

le ooToan oVaao 
achevant do partor, 
main cJuq mUlo &• 
OBjB> 
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